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02 Résumé

La  pandémie  du  Covid-19  se  répand  dans  tous les pays du monde depuis le début de
l’année.  Avec les informations de l’Organisation mondiale de la Santé (OMS),  l'Afrique ne
concentre pour l'instant  que 3%  du total mondial des cas de contamination mais le nombre
de personnes atteintes  est toujours en progression. À ce jour, 24 995 968 cas ont été
rapportés à travers le monde et principalement au Bénin nous avons enregistré 2145 cas
confirmés avec 1738 guéris et 40 décès (gouv. du Bénin). Plusieurs mesures de ripostes ont
été prises  par le gouvernement pour freiner la multiplication du virus et beaucoup d’activités
génératrices, et d’autres secteurs d’activités ont été ainsi bloquées d’où la présence des
impacts disproportionnés  sur  les femmes, à cause des  inégalités sociales et culturelles. Ses
impacts sur les femmes et les filles LBTQ ainsi que leur vulnérabilité suscitent des
inquiétudes, et c’est pour mieux comprendre cela que le présent travail est initié par AFRO-
BENIN avec le soutien de ALL OUT et Egides sur un échantillon de 145 femmes LBTQ
identifiées à Cotonou, Porto-Novo, Abomey-Calavi, Parakou et leurs environs.
Les résultats obtenus nous détaillent les réalités des femmes LBTQ au bénin en ces temps de
pandémie malgré les efforts du gouvernement. Concernant le COVID-19, les femmes LBTQ
comprennent mieux son sens (70,8%) et avouent qu’il a eu plusieurs impacts sur elles
(78,1%), négatifs (71,8%) et surtout dépressifs (9,9%). Parmi ces impacts que nous avons
relevé, il ressort la perte du travail, la hausse des prix sur les marchés, la diminution des
loisirs, l’échec à l’université, etc. 
En outre, elles ont parlé des violences qu’elles ont subies pendant cette période de crise
(40,8%) en spécifiant que ce sont des agressions policières,des insultes, des rejets familiaux,
le traumatisme, etc. Elles ont également énuméré des besoins comme les moyens financiers,
les vivres, les masques et gels désinfectants et des distractions et loisirs.
 Ce document est le produit d’un travail réalisé avec amour et engagement qui donnera plus
de détails.



Caractéristiques socio
démographiques des enquêtés
 
Les femmes quant représentent plus de
la moitié de la population béninoise
(52%). Et l’analyse des caractéristiques
sociodémographiques de nos enquêtés
est très importante dans notre présent
travail communautaire qui concerne 145
femmes LBTQ de  18-40 ans ayant
répondu aux questions lors de l’enquête.
Les informations recueillies portent
essentiellement sur l’âge, l’état
matrimonial, la ville de résidence et la
situation professionnelle des enquêtés
pour mieux situer les niveaux de
responsabilité et de l’impact. Nous
constatons ainsi que 50,7% de nos
enquêtés sont  essentiellement très
jeunes (18 à 24 ans) et une majeure
partie (40,1%) âgée de 25 à 30 ans.

03
Principaux
résultats

Notre recherche s’est déroulée dans
quatre villes du Benin répartie comme
la figure le présente. Elle nous a permis
de comprendre les difficultés
auxquelles font face les femmes LBTQ
face au COVID-19 et surtout leurs
besoins.



• Situation matrimoniale des enquêtés
Pendant  l’enquête, 58,5% des LBTQ étaient
célibataires contre 34,5% qui étaient en
couple ou en concubinage (vivant avec
quelqu’un) et 5,6% mariées avec un homme.

Situation professionnel et source de
revenu pendant la pandémie

     
sont fonctionnaires dans des structures privées
ou publiques et 12% sont au chômage
actuellement à cause de la pandémie.

·       

Toutes les femmes LBTQ enquêtées nous
ont avoué que la pandémie du COVID-19
aggrave leurs situations sur le marché de
l’emploi et autres activités qui leur génèrent
des bénéfices. Et cette précarité économique
provoquée par la pandémie est
particulièrement difficile pour elle du fait que
les cordons sanitaires instaurés et la
fermeture de certains lieux de
rassemblement professionnel, culturel,
familial, sportif, religieux ou social ont
grandement contribué à leurs pertes
d’emploi, la fermeture de leurs lieux de
commerce, etc. En effet, pour des raisons
sociétales et se basant sur leurs identité de
genre et orientation sexuelle, principalement
le style vestimentaire, les LBTQ se
retrouvent majoritairement dans le secteur
informel ou les travaux les moins bien
payées. Tout cela traduit donc le fait qu’elles
n’ont pas de revenu fixe et ne reçoivent que
des aides familières (53,7%) 

Situation professionnelle des enquêtés

Au Bénin, c’est une idée qui est encore solidement
ancrée que les femmes ne doivent pas exercer un
métier ou du moins être employé quelque part. Il se
dit aussi qu’elles doivent être exclure de certains
métiers considérés exclusivement réservés aux
hommes. Selon notre rapport sur « l’accessibilité à
l’emploi des femmes au Bénin (Mai 2020) , le
constat fait est qu’elles exercent leur activité de
façon indépendante puisque 28,7% d’entre elles
travaillent pour leur propre compte et  27,2%
travaillent pour d’autres personnes avec des
conditions difficiles, des salaires dérisoires et
soumises aux faux jugements sur la base du style
vestimentaires pour les femmes LBTQ et le
harcèlement sexuel pour d’autres ».  Tout ceci se
confirme encore par cette recherche qui montre
que la majorité des femmes LBTQ exerce elles
aussi  des métiers indépendantes (29,6%) dans
l’artisanale, 16,9% dans le football. 21, 1% d’entre
nos enquêtés étudient encore et seulement 11,3% 
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au détriment de 13,9% qui ont un salaire mais
maigre.Elles sont donc loin d’être
indépendantes avec la pandémie car 30,3%
d’entre elles utilisent actuellement leur
bénéfice pour pouvoir survivre.

3. Perception des enquêtés sur le COVID-
19
Le Bénin fait partie des rares pays africains à
n’avoir pas opté pour le confinement total
pour faire face au coronavirus. Mais il a mis
en place des cordons sanitaires, le port
obligatoire des masques, le lavage régulier
des mains et mise surtout sur la
sensibilisation par plusieurs canaux de
communication comme les affiches pour
inciter la population à adopter des mesures
barrières contre la Covid-19. Nous avons
alors cherché à comprendre l’accès des LBTQ
aux informations et moyens de prévention du
COVID-19 et nous avons constaté avec joie
que la majorité de nos enquêtés ont une idée
claire du virus et de sa gravité. Elles (38,7%)
nous on dit que le COVID-19 est « une crise
sanitaire causée par une maladie émergente »
et 16,9% ont souligné que c’est « une maladie
respiratoire infectieuse »

Accessibilité aux moyens de
prévention contre le COVID-19

Quant à la manifestation du COVID-19, les
LBTQ (21,8%) ont souligné que les signes de
cette maladie semblent être comme les
signes habituels que lorsqu’on a la grippe ou
le paludisme. La fièvre, la toux, le rhume,
l’éternuement, les maux de gorge. Une
grande majorité de notre échantillon (23,9%)
a soulevé en plus des autres signes les
problèmes respiratoire comme sentir les
odeurs.Toutes ses données ne font que
confirmer les données du gouvernement sur
les symptômes au Bénin et le graphique ci-
dessous nous en donne plus de détails.

Les associations ou ONG privées ainsi que
des  activistes se mobilisent et jouent un rôle
important dans la riposte afin d’accompagner
les efforts du gouvernement pour la
prévention et à la prise en charge des
conséquences sociales et sanitaires du
Covid-19. Nous nous sommes assurés de
savoir si les LBTQ ont également accès aux
informations et moyens. Nous avons alors
constaté que la majorité (93%) y ont accès et
ce, grâce aux activités de sensibilisations et
de distributions de masques et autres des
organisations identitaires elles-mêmes.



 Perdu leurs emplois
Perdu des clients pour la vente
été victimes de la hausse des prix et
difficultés de s’en procurer
Arrêté les cours donc diminution du
niveau d’intelligence
Connu la faim et  des difficultés
financières…
Peur d’avoir des relations sexuelles

Violence subie par les LBTQ pendant le
COVID-19

4. Impacts du COVID-19 sur les LBTQ au
Benin

L’objectif des mesures de riposte au COVID-
19 mis en place était de freiner sa
propagation et de protéger les populations du
virus mais elle a eu des effets secondaires
sur les LBTQ enquêtés (76,8%). Elles ont
dans l’ensemble qualifié ses impacts de
négatifs (71,8%). Car elles ont : 

D’autres parmi nos enquêtés (9,9%°) ont
soulevé comme impacts la dépression car
elles ont été victimes d’agression, d‘insultes,
de rejets familiaux, de licenciements abusifs,
manque de distractions et de loisirs qui les
ont traumatisé. Par contre un nombre faible
(2,2%) ont qualifié ses impacts de positifs car
ils se sont lancés dans la vente des masques
confectionnés en tissu et des petits gels
hydroalcooliques fabriqués.

Nos enquêtés (59,2%) ont parlé des violences
qu’elles ont subi et des violations de leur
droits pendant la période du COVID-19. On
peut citer par conséquent :

Des agressions policières du port du
masque obligatoire
Des licenciements abusifs en raison du
respect de la distanciation sociale
 L’outing et la perte de leurs époux
Des arrêts abusifs par la police
Le droit de libre circulation
Des injures et coups de fouets sur la base
de fausses informations que le COVID-19
serait venu à cause des LBTQ
Des violences sexuelles

Financiers (c’est à dire un soutien pour
leur permettre de démarrer de petites
activités pour subvenir à leur besoins    
Alimentaires (c’est-à-dire un appui
alimentaire pour survivre)    
Sanitaires (c’est à dire mettre à leur
disposition des kits de préventions du
COVID-19 comme les masques et gels
désinfectants et des médicaments de
premières nécessités  

Elles arrivent à surmonter tout cela par le
courage et l’aide des séances de
sensibilisations organisées par les
associations identitaires. D’autres ont avoué
qu’elles reçoivent des aides familiales tout
restant optimiste et cherchant toujours un job
pour survivre et  ne pas contracter le virus
surtout.

  5- Besoins particuliers des LBTQ face au
COVID-19

Face à toutes ses difficultés que rencontrent
les LBTQ pendant la pandémie, elles ont
énuméré des besoins pour non seulement
prévenir le virus mais aussi pour leur survie
et bien-être. Il s’agit notamment des
besoins : 



Ludiques (c’est-à-dire
organiser et les faire participer à des
séances de bien être pour faciliter la
distraction)

Quelques recommandations
issues de la recherche

Le gouvernement
De redoubler d’efforts dans ses mesures
de riposte en pensant à faciliter ou
donner les moyens qu’ils à toutes les
femmes indépendamment de leur identité
de genre ou orientation sexuelle
Communiquer et associer les associations
des femmes pour l’élaboration des
programmes aux crises et plus largement
des politiques publiques dans leur
ensemble

Créer une synergie d’actions pour
accompagner  les femmes LBTQ en
situation
de vulnérabilité face aux impacts du
COVID-19

Intensifier la sensibilisation sur les
mesures
barrières du COVID-19 au sein des LBTQ
Organiser plus de séance de bien-être et
de relaxation

D’autres enquêtés (16,9%) n’éprouvent pas
de besoins particuliers et estiment que les
effets de la pandémie ne les affectent en
rien.

     

Sur la base des informations recueillies
pendant l’enquête, il ressort que :

1.

  2. Les ONG identitaires

  3. AFRO-BENIN

Distribuer plus de kits de préventions du
COVID-19 et des kits alimentaires
Mettre en place un fonds de soutien aux
LBTQ pour faire face à la pandémie 

Assurer le suivi de cette recherche et
soutenir les actions qui en découlent.
Soutenir les associations de LBTQ pour 
 des activités flexibles en ces temps de
pandémies

   
  4. Bailleurs

Conclusion
Nous nous réjouissons de ce travail qui nous
a permis d’être à l’écoute de nos cibles et
d’avoir une idée sur les difficultés qu’elles
rencontrent ainsi que leurs  besoins pendant
la crise sanitaire du COVID-19.
Notre plus grand succès est que nous
sommes parvenus à recenser les  LBTQ
malgré les temps durs qui courent et les
effets du virus.
Entre autres, ce rapport de recherche est un
acquis pour nous pour mener un plaidoyer
efficace pour la prise en compte des besoins
des LBTQ pendant la pandémie mais aussi
mieux orienter nos activités afin de répondre
convenablement aux besoins des cibles.
Tout ceci n’aurait pas été possible sans
l’engagement de nos enquêtrices et surtout
notre équipe. Cela était un point fort pour
atteindre le maximum de femmes LBTQ dans
zones ciblées.
L’harmonie et la joie au sein de l’équipe ont
beaucoup contribué à l’atteinte des objectifs
escomptés. C’est une expérience dont nous
sommes fières et nous remercions très
sincèrement nos partenaires et toute l’équipe
pour ce beau travail.



Annexes

              Présentation AFRO-BENIN
                 L’Alliance des Femmes     pour
une Relève Orientée, est une association
béninoise de
Lesbiennes,Bisexuelles,Transgenre et
Queers (LBTQ) et de Travailleuses de Sexe
(TS), créée en juillet 2013 et enregistrée
légalement depuis Février 2016. Elle se
propose une approche inclusive, intégrant
aussi bien les femmes hétérosexuelles que
les LBTQ et les TS dans son plan d’action.

Notre Vision
Nous voulons créer un monde où toutes les
filles/femmes, quelles que soient leur
identité ou orientation sexuelle, parviennent
à l’autonomisation.

Notre mission
AFRO-BENIN vise à promouvoir le
dynamisme et l’épanouissement des
filles/femmes, LBTQ et/ou TS, par de
nouvelles approches d’intervention et de
participation.

Partenaires
Nous remercions une fois encore toustes celleux
qui ont contribué à la réussite de ce travail
principalement:

                     www.egides.org

www.allout.org
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AFRO-BENIN
www.afrobenin.org
+229 62629292 / 98626292
contact@afrobenin.org
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Ensembles, disons NON au COVID-19


